
ENQUETE « PAROISSE MISSIONNAIRE, OU EN SOMMES-NOUS ? » 

Les réponses des cent-soixante-quatre personnes qui ont répondu à cette enquête renvoient 

une image du caractère missionnaire de nos communautés paroissiales.  

Le questionnaire portait sur les capacités de nos paroisses à communiquer, sur la mission 

des communautés chrétiennes dont les tâches et la responsabilité sont partagées. Il était aussi 

question de la rencontre, de la formation et des initiatives missionnaires.  

L’interprétation des résultats de ce type d’enquête est toujours complexe… d’autant que 164 

réponses paraissent peu pertinentes en regard de l’ensemble de la population de l’Aube. Les 

personnes qui ont répondu sont plutôt des paroissiennes et paroissiens concernés par la vie 

de leur Eglise… A minima, leurs réponses nous indiquent un état des lieux. 

Eléments d’interprétation. 

Nous nous limiterons aux résultats concernant l’ensemble du diocèse. 

1. Communication 

On constate l’usage des moyens « modernes » de communication, favorisant la capacité à se 

tenir informé des activités des paroisses et du diocèse. La communication c’est aussi la 

transmission au public potentiel des initiatives… Apparait, cependant, la difficulté de 

transmettre informations aux responsables de la communication de la paroisse… Sans 

doute une attention particulière à développer.  

2. La mission 

Les réponses manifestent une conscience missionnaire. La mission est perçue comme une 

œuvre de l’Esprit Saint. Des attitudes et la conscience d’un partenariat missionnaire sont 

soulignées. Reste que la participation à des projets missionnaires paroissiaux sont plus 

faibles. 

3. La rencontre 

Développer une culture de la rencontre tous azimuts entre les paroissiens et les habitants d’un 

territoire parait être le fondement d’une attitude missionnaire : promouvoir l’accueil, mettre à 

profit toutes les occasions favorisant des rencontres fraternelles et conviviales.  

Demeure la nécessité de valoriser et d’encourager la participation effective de la 

paroisse aux événements qui concernent plus spécifiquement les vies des habitants de 

nos territoires. 

4. La formation 

Constitutive de la conscience missionnaire, la formation est reconnue comme efficace en ce 

sens, à condition d’y participer ! Appartenir à des mouvements et à des groupes spécifiques y 

encourage. Demeure la conscience qu’une participation plus importante à ces 

différentes propositions est à encourager.  

5. Des projets communs. 

Le profil moyen des paroissiens est visiblement sensible à la participation à des initiatives 

communes, à la participation des jeunes à des projets paroissiaux et à leur mise en place, à 

une attention renouvelée aux personnes isolées ou fragiles… Reste encore à développer et 

à valoriser la participation à des projets et des réalisations qui élargissent les champs 

de vision au-delà de la paroisse. 
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